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Le programme Défi climat invite au changement d’habitudes. 
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Évolution des comportements de transport au Québec 
 
Sommaire  

Aperçu 
Cet article présente cinq habitants du Québec qui ont 
modifié leurs habitudes de transport grâce à leur 
participation directe à un programme de transport 
durable. Leurs récits illustrent de quelle façon de 
simples initiatives de transport peuvent avoir des 
conséquences bénéfiques à long terme sur les 
habitudes de vie et les comportements de 
déplacement des gens : auto-partage, vélo et marche, 
transport en commun et télétravail. Les programmes 
et politiques émanent d’organismes publics 
(gouvernement provincial, villes, institutions scolaires 
et sociétés de transport), d’organismes sans but 
lucratif et aussi d’entreprises privées. 
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La situation québécoise  
 
Un bilan positif 
 
Au Québec, la plus grosse part des émissions 
québécoises de gaz à effet de serre (GES) revient 
aux transports avec 40,1 % du bilan (32,5 % pour le 
transport routier) et c’est également le secteur des 
transports qui a enregistré la plus forte hausse des 
émissions de GES depuis 1990

6
. Le parc automobile 

du Québec est l’un des plus performants au Canada 
sur le plan de l’efficacité énergétique et Montréal se 

                                                 
6  Inventaire québécois des émissions de gaz à effet de serre en 
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durable, de l’environnement et des parcs (MDDEP), Québec. 

2009.  

démarque comme étant une des villes d’Amérique du 
Nord où le transport en commun est le plus utilisé

7
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Un climat de sensibilisation 
 
Plusieurs sondages démontrent que les Québécois se 
sentent très interpellés par la question des 
changements climatiques, notamment parce qu’on y 
trouve plusieurs activités et programmes de 
sensibilisation aux changements climatiques. À titre 
d’exemple, le programme annuel « Défi climat » cible 
des organisations qui sensibilisent et mobilisent leurs 
employés. En 2010, 1 191 entreprises, institutions 
publiques et organismes de toutes les régions du 
Québec y ont adhéré, ce qui se traduit par 
l’engagement de près de 60 000 individus à réduire 
leurs émissions personnelles de GES en modifiant 
leurs habitudes de vie et de déplacement. Le site 
Internet du programme suggère 31 gestes, dont 8 
concernent les transports. Pour chacun des gestes,  
la réduction attendue d’émissions de GES est établie 

puis la somme des réductions de toutes les 
personnes qui se sont engagées est calculée. Avec 
sa campagne 2010, il est estimé ainsi que 73 445 
tonnes d’émissions de GES ont été évitées par an, 
soit l’équivalent de retirer 19 769 voitures de la 
circulation annuellement
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Les engagements du gouvernement provincial 

 
Avec son Plan d'action provincial 2006-2012 sur les 
changements climatiques, le gouvernement du 
Québec se positionne parmi les leaders nord-
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américains, avec une cible de moins 20 % sous le 
niveau de 1990

9
.  

 
Le ministère des Transports du Québec (MTQ) 
dévoilait en 2006 sa politique sur le transport collectif 
dont la principale cible est l’augmentation de 
l’achalandage du transport en commun de 8 % entre 
2006 et 2012.  
 
Mais, en dépit de ces progrès, les émissions de GES 
du transport de passagers ont continué d'augmenter 
au Québec. Entre 1990 et 2007, les émissions 
globales québécoises de GES ont diminué de 3,9 % 
par habitant, alors qu’au secteur des transports, elles 
ont augmenté de 29,3 % 

10
.  

 
Cet article illustre certains des moyens par lesquels 
des organismes locaux et provinciaux du Québec 
s’attaquent au problème. L’article  présente cinq 
Québécois qui ont modifié leurs habitudes de vie et 
leurs comportements de transport suite à leur 
participation à des programmes incitatifs. 
 

Changer d’habitudes, une 
personne à la fois 

Quiconque a déjà essayé de perdre du poids ou 
d'arrêter de fumer sait combien il est difficile de 
rompre une habitude. La modification des habitudes 
de transport peut être tout aussi difficile. La 
commodité perçue des trajets en véhicule à occupant 
unique peut parfois primer sur les avantages très 
concrets qui accompagnent les modes de transport 
durables : un mode de vie plus sain, des économies 
financières et des avantages communautaires et 
sociaux.  

Les cinq personnes interrogées dans le cadre de cet 
article ont modifié leurs comportements de 
déplacement grâce à un programme ou à une 
initiative offerte dans leur communauté ou leur lieu de 
travail.  
 
Communauto, programme d’autopartage 
 
Martin et son épouse travaillent à l’École 
Polytechnique de Montréal. Ils habitent à Montréal à 8 
km du travail. Il y a deux ans, au terme de la location 
de leur automobile, ils ont choisi de tenter l’expérience 
de ne pas posséder d’auto. « À la base, pour nous, 
c’est un choix de commodité bien plus qu’un choix 
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économique. Au début, dans la période de sevrage 
modal (une expression créée par Martin), nous nous 
demandions si cela serait difficile et finalement, la 
transition s’est très bien déroulée. »  
 
Leur principale solution de remplacement à 
l’automobile est le service de Communauto. Au moins 
une fois par semaine, ils l’utilisent pendant environ 
trois heures pour faire les courses, à un coût d’environ 
12 $. « Avant de m’abonner, j’avais remarqué 
plusieurs de leurs véhicules dans mon quartier et j’en 
avais aussi parlé à mon cousin qui était abonné. » Il y 
a un point de service de Communauto à 5 minutes à 
pied de chez lui et à 5 minutes du travail.  
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le matin et le soir, un parent fait à pied les 10 minutes 
de trajet pour l’école de leur fillette. C’est un moment 
agréable et les parents y voient un bon exemple à 
transmettre à leur enfant. Martin et son épouse 
utilisent maintenant le transport en commun pour se 
rendre au travail.  
 
Lorsqu’ils ont à sortir de la ville, la famille utilise 
Communauto pour les déplacements de moins de 200 
km alors qu’ils louent un véhicule chez un locateur à 
long terme  pour les voyages plus longs. 
 
« Au lieu de 7000 $ par année pour une auto, nos 
déplacements nous coûtent environ 3500 $ et j’évite 
des problèmes de stationnement. Nous pensions que 
sans auto, nous prendrions beaucoup de taxi et 
finalement ce n’est pas le cas. Les gens nous 
demandent : comment faites-vous pour vivre sans 
auto ? Notre réponse tient à la fois d’une certaine 
planification de nos déplacements et de la flexibilité 
offerte par Communauto. Leur site Internet est très 
convivial. »   
 
« Avant, quand j’avais une auto qui me coûtait 
plusieurs centaines de dollars par mois, je me sentais 
presqu’obligé de l’utiliser, pour la rentabiliser. Cette 
façon de concevoir mes transports se trouve 
maintenant totalement modifiée. » 

Une application IPhone 
permet de visualiser les points 
de service 

http://www.mtq.gouv.qc.ca/portal/page/portal/grand_public/transport_collectif/politique_quebecoise_transport_collectif
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Mon école à pied, à vélo!, programme de 
sensibilisation 
 
La famille de Catherine habite le quartier 
montréalais de Côte-des-Neiges. À sa sixième année 
d’école primaire, leur fille de 11 ans a été sensibilisée 
à l’environnement par le programme « Mon école à 
pied, à vélo! ». Catherine indique que :  
 
« ce programme a été très intéressant pour ma fille. 
Elle a d’abord découvert qu’elle avait la capacité de 
faire ses déplacements vers l’école à vélo, puis elle 
nous a demandé de poursuivre l’expérience. Son père 
et moi étions craintifs car il lui fallait traverser un 
important boulevard (Décarie). Nous avons tout de 
même accepté, car l’autonomie est une valeur 
importante pour nous.»  
 
Quelques mois plus tard, leur fille demandait à ses 
parents que sa future école secondaire soit accessible 
en vélo.  
 
« Elle est très fière d’aller à l’école en vélo. Elle est 
autonome, elle gère son horaire, tant le matin qu’en 
après-midi. Elle suit un trajet qui évite les pentes (son 
critère à elle) et qui rejoint le corridor scolaire en fin de 
parcours (le critère de sécurité des parents). Elle est 
plus calme depuis qu’elle a intégré cette activité 
physique à son quotidien».  
 
En hiver, leur fille fait du covoiturage avec trois autres 
enfants de son école, les parents assumant le 
transport à tour de rôle. Les jumelages ont été 
identifiés dans le cadre des activités du programme 
« Mon école à pied, à vélo! ». 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Bell Canada, co-voiturage et navette  
 
En 2006, Rosanna travaillait chez Bell Canada au 
centre-ville de Montréal depuis plusieurs années et 
elle voyageait en transport en commun. Cette année-
là, l’entreprise a déménagé ses bureaux principaux du 

centre-ville à l’Île des sœurs, entre la métropole et sa 
banlieue sud dans un secteur peu desservi par le 
transport en commun. Cela a motivé Bell à instaurer 
un système de navette et un programme de 
covoiturage. 
 
« Après le déménagement, j’ai d’abord poursuivi mes 
anciennes habitudes de me déplacer vers le travail en 
transport en commun comme je le faisais depuis des 
années. Mais cela me prenait entre 90 et 120 
minutes. Quand je manquais la navette, je devais 
prendre un taxi pour éviter d’être en retard. J’en étais 
rendue à payer 100 $ de taxi par mois, avec toujours 
la peur du retard. »  
 
En explorant d’autres possibilités, Rosanna a essayé 
le co-voiturage et y a trouvé une formule qui répond à 
ses besoins. Pour 100 $ par mois, elle a un transport 
qui la prend à sa porte et la laisse à son travail, le tout 
en 40 minutes. Il lui fallait 70 minutes et lui en coûtait 
80 $ lorsqu’elle travaillait au centre-ville.  
 
« C’est certain qu’en étant dans l’auto d’une autre 
personne, je dois faire des compromis (type de 
musique, température ambiante, etc.), mais cela est 
compensé par le fait que ma collègue est devenue 
une amie. Lorsqu’une de nous deux a besoin de 
quitter le bureau à une heure inhabituelle, elle en 
parle à l’autre, et nous trouvons ensemble une 
solution. Quand je dois participer à une rencontre de 
travail au centre-ville, j’utilise la navette ; c’est très 
pratique et rapide, de porte à porte. J’habite le 
quartier Anjou depuis mon enfance. J’y fais mes 
courses en transport en commun et à pied. Quelques 
fois par semaine, je vais visiter ma mère à pied et cela 
me prend deux heures aller-retour. Je veux me tenir 
en forme et en santé et c’est avec la marche que 
j’atteins ces objectifs. Je n’ai jamais eu d’automobile 
… en fait j’ai peur de conduire. » 
 
Village de la Gare, Aménagement axé sur le 
transport en commun 
 
Après plusieurs années à habiter Montréal, Nicole, 
intervenante, retourne dans sa région natale pour 
prendre soin de sa mère qui habite la ville de Mont St-
Hilaire, dans la 2

e
 couronne de la rive sud de 

Montréal.  
 
« Lorsque j’habitais au centre-ville de Montréal, je 
faisais tous mes achats à pied et j’ai voulu conserver 
cette habitude ; pour moi il s’agit d’un élément majeur 
de ma qualité de vie. Cela contribue grandement à ma 
santé physique et mentale ».  
 
Le quartier Village de la Gare, localisé à Mont St-
Hilaire, a été conçu selon les principes de 
l’aménagement axé sur le transport en commun. En 

Animation scolaire du programme 
 Mon école à pied à vélo! 
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Une station BIXI 

fait, c’est le seul quartier de la région ainsi planifié et il 
répond parfaitement aux besoins de Nicole. Elle s’y 
est installée en 2003.  
 
« Dans mon quartier, les gens font beaucoup de 
marche et de vélo ; par exemple, les trottoirs sont 
pleins le dimanche. J’apprécie beaucoup le contact 
humain avec les gens de mon quartier. J’y rencontre 
beaucoup de jeunes animés par des valeurs 
environnementales.» 
 
En tant que pigiste, ses déplacements professionnels 
sont irréguliers, tant au plan des horaires que des 
destinations, ce qui l’amène à devoir utiliser son 
automobile. Cependant,  
 
« à chaque fois que mes rendez-vous sont à Montréal 
et qu’ils correspondent aux horaires du train de 
banlieue, j’utilise ce mode de transport. Cela me 
permet de sauver du temps. Je marche jusqu’à la 
gare. » 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
« Avec le Village de la gare, j’ai réussi à transposer en 
banlieue mes habitudes urbaines de déplacement, 
axées sur la marche. C’était très important pour moi et 
c’est très certainement ce facteur qui a motivé mon 
choix de ce quartier.» 
 
BIXI, Vélo libre service  
 
Marc-Olivier habite à environ 6 Km de son lieu de 
travail au centre-ville de Montréal. De mai à octobre, il 
se déplace à vélo, sur piste cyclable, pour aller au 
travail. « Je me suis fait voler deux vélos en quelques 
mois, puis j’ai essayé le BIXI.» 
 
« Pour moi, ce qui est important c’est la flexibilité et la 
sécurité. Il y a une station BIXI à deux minutes de 
chez moi et une autre à la porte de mon employeur. À 
la fin de ma journée de travail, s’il pleut, s’il fait très 
chaud ou si je me sens trop fatigué pour monter la 
grande côte, je n’ai pas à me soucier du vélo et je 
prends alors le transport en commun en laissant sur 
place le BIXI.   

En BIXI, avec des trajets de moins de 30 minutes, 
Marc-Olivier économise beaucoup par rapport au titre 
mensuel de transport en commun. Ce qui l’a 
convaincu d’adopter ce mode de transport : 

 Troquer le métro contre un moment à l’extérieur. 

 La proximité des stations et la grande disponibilité 
des vélos.  

 Une application IPhone indique même en temps 
réel la disponibilité des BIXI aux différentes 
stations. 

 La possibilité de faire l’essai avant de devenir 
membre. 

 
 « Cela me permet de faire 
de l’activité physique et 
aussi d’arriver pleinement 
réveillé au boulot. Je l’ai 
déjà fait en auto et 
finalement par rapport au 
vélo, l’auto c’est plus cher 
(le stationnement), plus 
long (25 minutes vs 17 
minutes) et plus stressant.» 
En hiver, il prend le métro. 
 
 
 
 
 
 
 
« J’ai une automobile. La majorité des fois que je 
l’utilise, c’est pour la changer de côté de rue, afin de 
respecter les interdictions de stationnement pour 
permettre le nettoyage des rues … » 

Programmes, politiques et 
initiatives  

Au Québec, la mise en place de programmes et 
d’interventions spécifiques a été grandement facilitée 
par la présence d’une volonté politique, manifestée 
par des programmes de subventions, ainsi que par 
d’importantes campagnes de sensibilisation aux 
changements climatiques et à l’importance d’agir dans 
le secteur des transports. 
 
Des organisations et des entreprises ont pris le relais 
des objectifs gouvernementaux en créant des 
programmes à l’échelle locale. Puis, avec le succès, 
certains de ces programmes ont ensuite acquis un 
rayonnement provincial. Les programmes cités plus 
haut par les individus qui ont modifié leurs habitudes 
de transport sont décrits dans cette section. 
 

 
 

L’aménagement du Village de la Gare facilite  
les déplacements sans automobile. 
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Des initiatives de sensibilisation 
 
Mon école à pied, à vélo! 
 
Pour contribuer à renverser la tendance à l’inactivité 
chez les jeunes québécois et pour réduire l’utilisation 
de la voiture par les parents pour la navette vers 
l’école, Vélo Québec a lancé en octobre 2005 le projet 
Mon école à pied, à vélo! En 2009, 135 écoles 
primaires (plus de 45 000 élèves) de 11 des 17 
régions administratives de la province prenaient part 
au programme.  Le programme a développé une 
approche ludique et pédagogique qui s’articule autour 
de trois axes: la sécurité, la santé et l’environnement. 
Le programme se décrit selon trois approches : 
l’aménagement, la sensibilisation et la mobilisation. 
Un guide d’analyse et d’action est accessible 
gratuitement sur Internet. Le programme travaille en 
concertation avec les experts du milieu. Il offre des 
animations en classe aux élèves ainsi que du matériel 
ludique et pédagogique destiné à la fois aux enfants 
et aux parents. Il cherche aussi à sécuriser les abords 
de l’école et établit un plan de déplacement qui 
s’attaque aux obstacles aux déplacements à pied et à 
vélo. Finalement, le programme soutient les écoles 
dans le déploiement de campagnes de sensibilisation 
aux bienfaits des déplacements actifs. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Le site Internet de Transports Canada offre une étude 
de cas détaillée sur ce programme : 
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-
ecoleapiedavelo-971.htm  

 

Des infrastructures et des aménagements 
 
Communauto 
 
Fondé en 1994, Communauto opère le plus ancien et 
l’un des plus importants services d’autopartage en 
Amérique. L’entreprise offre une alternative pratique 
et économique à la propriété d'un véhicule et 
contribue ainsi à réduire à la fois le nombre et l’usage 
de l’automobile. Les abonnés accèdent à un parc de  
1115 automobiles qui se louent à petit prix (en 
fonction du temps et du nombre de kilomètres 

parcourus) pour une demi-heure, une heure, une 
journée ou de plus longues périodes. Situées dans 
342 lieux stratégiques accessibles, les voitures sont 
disponibles sans délai, 24 h / 24, 7 jours sur 7. 
Communauto assume tous les frais reliés au 
fonctionnement normal du service : l’administration, 
l’achat et le financement des véhicules, 
l’immatriculation, les assurances, l’entretien routinier, 
les réparations... et même l’essence ! L’entreprise 
choisit des véhicules moins énergivores que ceux qui 
sont utilisés par la population en général. En 2010, 
Communauto compte 22 000 abonnés dans quatre 
régions : le grand Montréal, Québec, Sherbrooke et 
Gatineau/Ottawa. Un sondage interne annuel 
témoigne du niveau élevé de satisfaction des usagers. 
 
Le fait que ces usagers n’utilisent pas l’automobile 
comme principal moyen de transport entraîne un 
comportement tourné vers l’écomobilité, c’est-à-dire 
l’usage des services offerts par les transports en 
commun, le vélo ou la marche. L’attitude qui en 
résulte est à l’opposé de celle adoptée par la majorité 
des propriétaires de voitures.  
 
Communauto évaluait ainsi en 2006 l’impact 
environnemental de l’utilisation de sa flotte de 
véhicules :  

 Chaque véhicule en autopartage remplace 
environ 8 véhicules privés ; 

 L’autopartage entraîne une réduction d’environ 
30-40% des kilomètres parcourus, ce qui  se 
traduit, en moyenne, par une réduction de 1,2 
tonnes de CO2 pour chaque usager. 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
À partir du service de base, Communauto développe 
de nouveaux services qui favorisent l’intégration entre 
les modes de transport : 

 Service aux entreprises (année 2003) 

 DUO auto + bus (2004) 

 Combo Train + Auto (septembre 2010) 

 Prêt entre personnes (en développement) 
 
 
 
 

Corridor scolaire de marche et de vélo 

Point de service Communauto au technopôle Angus 

http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-ecoleapiedavelo-971.htm
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-ecoleapiedavelo-971.htm
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Le site Internet de Transports Canada offre une étude 
de cas détaillée sur ce programme : 
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-
carsharingfrancais-1068.htm  
 
Programmes de Bell Canada 
 
Bell Canada a récemment construit un campus à L’Ile 
des Sœurs, Verdun, qui a entraîné la relocalisation de 
3 000 employés provenant de divers endroits sur l’Ile 
de Montréal.  Cependant, le transport en commun 
pour se rendre dans ce nouveau secteur était 
inexistant. Conscient de cette nouvelle contrainte, 
l’employeur, en collaboration avec des partenaires 
publics et privés, a mis en place plusieurs solutions : 

 Création d’un service de jumelage pour le 
covoiturage.  Le service est payé par Bell 
Canada et géré par Réseau Covoiturage. À 
l’été 2010, 5,5% des employées du Campus 
utilisaient ce service ; l’objectif initial était de 
5%. 

 Création de deux nouvelles routes d’autobus 
desservant le Campus Bell aux heures de 
pointe : l’un en direction du centre-ville de 
Montréal et l’autre à partir des stationnements 
incitatifs de Brossard (Rive Sud de Montréal). 

 Création d’un service gratuit de navette 
Campus/centre-ville en dehors des heures de 
pointe.  

 Et plus : aménagement d’un espace intérieur 
pour le stationnement de 150 vélos; mise en 
place d’un service gratuit de vélos en libre-
service. Accès à une station service BIXI près 
du Campus. Mise en place d’un service de 
taxi collectif sur l’heure du lunch.  

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Pour d’autres exemples de programmes- 
employeurs : 
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-
pdtu-etudesdecasplanification-1713.htm  
 
Village de la Gare 
 
En 2002, les autorités régionales ont implanté un 
service de « train de banlieue » qui relie en 45 

minutes Mont-Saint-Hilaire au centre-ville de 
Montréal, en passant par d’autres municipalités. Dans 
la perspective de conserver une qualité de vie 
supérieure, la Ville de Mont-Saint-Hilaire s’est inspirée 
de l’approche d’aménagement axé sur le transport en 
commun pour créer le Village de la Gare. Mont Saint-
Hilaire est la première ville au Québec à s’inspirer de 
ce concept très populaire en Europe et aux États-
Unis. 
 
La Ville et un promoteur immobilier privé ont créé un 
quartier multifonctionnel autour des systèmes de 
transport en commun.  Dans cet aménagement à 
densité élevée, on trouve la proximité et la mixité des 
fonctions résidentielle, commerciale et institutionnelle.  
Le secteur résidentiel de 1000 unités d’habitation a 
été localisé de façon à créer une aire d’affluence qui 
s’étend jusqu’à une distance maximale de 750 mètres 
par rapport à la gare, soit 10 minutes de marche.  On 
retrouve les densités les plus fortes et les commerces 
à proximité de la gare. Des aménagements 
contribuent à augmenter l’utilisation du vélo et de la 
marche pour ainsi réduire l’utilisation de l’automobile 
et préserver la qualité de vie dans la région :  

 plusieurs mesures d’atténuation de la circulation 
automobile; 

 des normes de construction favorisent le cachet 
d’antan de ce village ; 

 l’architecture de  la gare s’inspire des gares 
traditionnelles. 

 
Le site Internet de Transports Canada offre une étude 
de cas détaillée sur ce projet : 
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-
villagedelagarefrancais-1092.htm  
 
BIXI 
BIcyclette + taXI = BIXI.  
 
En mai 2009, Montréal a inauguré le premier système 
de vélos en libre-service à grande échelle en 
Amérique du Nord. BIXI accroît les déplacements à 
vélo et facilite ceux de courte distance, en 
complément au transport en commun.   
 
En 2010, BIXI offre quelque 5000 vélos, répartis dans 
400 stations, distantes en moyenne de 300 mètres et 
stratégiquement localisées dans les secteurs 
centraux. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Localisation des stations BIXI, secteur centre-ville. 2010. 

Stationnement à vélo chez Bell 

http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-carsharingfrancais-1068.htm
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-carsharingfrancais-1068.htm
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-etudesdecasplanification-1713.htm
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-etudesdecasplanification-1713.htm
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-villagedelagarefrancais-1092.htm
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-villagedelagarefrancais-1092.htm


Programmes environnementaux urbains  7 

L’approche du cocktail transport 

À la fine pointe de la technologie, l’originalité du BIXI 
tient à la fois au design du vélo et des stations, mais 
aussi à sa formule d’utilisation.  

 L’usager paie par carte de crédit et obtient un 
code qui permet de déverrouiller un vélo BIXI, 
accessible 24 heures par jour, sept jours par 
semaine, de mai à novembre.  

 Une location donne droit à un nombre illimité de 
trajets pour une période de 24 heures.  

 À chaque trajet, les 30 premières minutes sont 
incluses dans le tarif de base de 5$.  

 L’usager rapporte le vélo à n’importe quelle 
station BIXI. Pour connaître la disponibilité en 
temps réel des vélos et des points d’ancrage aux 
stations, les utilisateurs consultent le site Internet 
de BIXI.  

 Conçu pour les déplacements urbains, BIXI offre 
un porte-bagage, des garde-boues et un pare-
chaîne intégré qui évite que les vêtements se 
salissent ou se coincent. 

 Il est entièrement conçu et produit au Québec. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
BIXI est conçu pour les courts déplacements. La 
tarification encourage une utilisation fréquente et de 
courte durée.  
 
L’implantation montréalaise des BIXI a connu un 
succès instantané auprès du public, en se méritant 
plusieurs prix prestigieux et en obtenant une 
couverture médiatique exceptionnelle, tant localement 
qu’à l’échelle internationale. Le 26 octobre 2009, le 
système enregistrait son millionième déplacement. 
 
Pour d’autres exemples de réseaux de bicyclettes 
publiques libre-service : 
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-
pdtu-etudedecas-ec74f-velopartage-813.htm  

Conclusion 

Pour atteindre ses objectifs de réduction des GES, le  
Québec doit réaliser ses plus grandes améliorations 
au secteur des transports et pour y parvenir, il faut 
changer les habitudes quotidiennes de plusieurs 

millions de personnes. Or, le changement des 
habitudes de vie et de transport s’avère difficile pour 
la majorité des gens.  

Pour remplacer l’auto solo, les personnes 
interviewées ont adopté l’approche du cocktail 
transport. Cette approche, largement diffusée au 
Québec vers le début des années 2000 par 
l’organisme Équiterre, mise sur la combinaison de 
plusieurs modes de transport : vélo, marche, transport 
en commun, covoiturage, autopartage et automobile 
personnelle. Chaque personne adopte la combinaison 
(ou cocktail) qui répond à ses besoins.  

 

 

 

 

 

 

 

Les individus en tirent des bénéfices personnels de 
réduction de coût, d’économie de temps, d’une 
meilleure santé, etc. En parallèle, la société en 
bénéficie aussi : réduction de la pollution urbaine et 
des problèmes de santé qui y sont associés, réduction 
des émissions de GES, augmentation de la 
convivialité entre les citoyens, réduction de la 
congestion routière et des temps d’attente, etc. 
L’approche du cocktail transport a été utilisée avec 
succès, car elle procure des bénéfices aux individus 
qui l’adoptent en même temps que des bénéfices à 
l’ensemble de la société. L’approche du cocktail 
repose sur le choix d’individus qui se voient offrir une 
large palette de services.  

Au Québec, la mise en place de ces services repose 
sur la volonté gouvernementale de créer des 
programmes de soutien financier et sur les capacités 
d’innovation d’organismes communautaires, 
d’institutions publiques et d’entreprises privées qui 
créent et bonifient des services efficaces et adaptés 
aux besoins de la population.  

Dans cette dynamique, les activités de sensibilisation 
jouent un rôle essentiel. D’une manière directe, elles 
attirent des individus vers les services du cocktail 
transport.  Et d’une manière indirecte, la 

Le vélo BIXI 

http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-etudedecas-ec74f-velopartage-813.htm
http://www.tc.gc.ca/fra/programmes/environnement-pdtu-etudedecas-ec74f-velopartage-813.htm
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sensibilisation crée un climat social qui incite les 
décideurs politiques à financer de tels services.   

Qu'il s'agisse des buts à long terme d’une politique 
gouvernementale, d'une campagne annuelle de 
sensibilisation ou de l’introduction d’un service de vélo 
libre service, de telles initiatives jouent un rôle 
névralgique dans la modification des modes de vie et 
des comportements de transport. Ce sont de telles 
modifications à long terme qui déterminent le succès 
de la transition vers le transport durable. 
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Ressources 
 

Contacts 
 
Communauto : Marco Viviani, Directeur, Développement et relations publiques mviviani@communauto.ca 

  (514) 499-8099 

 

Mon école à pied à vélo! / Vélo Québec. Amélie Cantin, Coordonnatrice au transport actif acantin@velo.qc.ca 
514 521-8356 poste 311 

 

Bell Canada : François Dalpé, chef divisionnaire adjoint, Responsabilité d'entreprise et environnement.  
francois.dalpe@bell.ca (514) 870-6512   

 

Village de la Gare : Bernard Morel, urbaniste, Ville de Mont-Saint-Hilaire. urbanisme@villemsh.ca (450) 467-2854 

 

BIXI : Bérengère Thériault, Responsable des communications et relations publiques.  
BTheriault@publicbikesystem.com (514) 789-2494 # 232 
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